
 
 

Mémoire   présenté   par   Catherine   La   Rocque    
 

OCPM 
Projet   d’école   primaire   -   Quartier   Crawford   Park 

 
Il   y   a   près   de   24   ans,   mon   conjoint   et   moi   avons   découvert   Crawford   Park.   Ce   petit   coin 
historique   de   Verdun   nous   a   tant   attiré   que   nous   n’avons   pu   résister   de   nous   y   installer   en 
permanence.   C’est   ici   que   nous   avons   décidé   d’élever   nos   enfants   qui   ont   su   pro�ter   de   la 
richesse   d’une   communauté   plus   âgée.   Nous   avons   choisi   ce   quartier   pour   ses   petites   maisons 
de   guerre,   son   histoire   et   la   simplicité   de   ses   résidents,   sa   proximité   du   �euve   et   sa   verdure 
abondante.   Depuis   plusieurs   années,   nous   sommes   attristés   de   voir   nos   vétérans   quitter,   mais 
heureux   de   vivre   un   renouvellement   de   familles   avec   de   jeunes   enfants   dans   le   quartier,   malgré 
la   spéculation   désolante   et   les   permissions   contradictoires   que   l’arrondissement   accorde   aux 
spéculateurs. 
 
Si   je   me   souviens   bien,   l’école   de   sept   classes   sur   Lloyd   George   (construite   au   début   des 
années   ‘50)   était   vide   lorsque   nous   avons   emménagé.   Il   y   a   eu   quelques   classes   pendant   deux 
ou   trois   ans   et   ensuite   elle   a   été   abandonnée   de   nouveau.   Elle   devait   être   vendue   en   2013, 
mais   sans   succès.   Paraît-il   qu’elle   a   été   décontaminée   d’amiante   plus   récemment   dans   le   but   de 
la   rénover,   mais   soudainement   plus   de   nouvelles   et   abandon   de   nouveau.   Sa   démolition   fut   un 
véritable   choc,   puisque   nous   attendions   plutôt   qu’elle   soit   rénovée,   mais   il   fallait   bien   s’y 
attendre   puisque   la   CSMB   n’avait   même   pas   pris   la   peine   de   chauퟍ�er   l’école   depuis   des   années 
-   cela   n’est   pas   surprenant   qu’elle   soit   devenue   insalubre.      Aurait-elle   été   négligée   dans   le   but 
d’assurer   sa   démolition?   O Le   11   mai   2017 n   ne   le   saura   probablement   jamais.   Est-ce   que   la 
CSMB   aurait   pu   mieux   gérer   cette   institution   publique,   et   par   le   fait   même,   l’argent   des 
contribuables?   Sans   aucun   doute. 
 
La   CSMB   veut   maintenant   faire   construire   une   école   dite   “de   marche”   de   14   classes,   soit   deux 
fois   la   taille   de   l’ancienne,   et   ce,   dans   un   quartier   qui   ne   pourrait   la   remplir   qu’à   50%   à   son 
meilleur.   Donc,   en   tout   temps,   au   moins   150   élèves   s’y   rendraient   en   autobus   ou   en   auto.  
 
Même   si   une   école   de   la   même   taille   que   l’ancienne   serait   souhaitable,   comment   la   justi�er 
lorsqu’il   existe   des   écoles   vides,   ou   à   capacité   réduite   dans   les   secteurs   en   besoin?   Comment 
justi�er   une   nouvelle   école   de   n’importe   quelle   taille   lorsque   les   écoles   existantes   sont   en 
décomposition?   Cherchons   plutôt   à   économiser   en   les   locaux   et   bâtiments   disponibles   a�n 
d’avoir   assez   d’argent   pour   entretenir   toutes   les   écoles   comme   il   faut.   Je   comprend   que   l’OCPM 
n’existe   pas   pour   contrôler   la   façon   dont   le   Ministère   de   l’éducation   et   la   CSMB   dépensent 
l’argent   des   contribuables,   mais   moralement,   comment   peut-on   permettre   une   telle   construction 
lorsqu’il   existe   des   alternatives   qui   ne   requièrent   que   des   ententes   entre   les   Commissions 
scolaires   et   le   Ministère   de   l’éducation? 
 



D’autre   part,   l’insertion   de   cette   école   est   à   considérer.   Pourquoi   permettre   la   transformation 
permanente   d’un   petit   quartier   de   maisons   de   type   “wartime”?   Pourquoi   nous   impose-t-on 
autant   de   restrictions   lorsque   nous   voulons   rénover   nos   maisons   de   guerre   pour   ensuite 
bouleverser   tout   le   quartier   avec   une   école   aussi   démesurée?   L’Hôpital   Champlain   sur   la   rue 
Crawford   Bridge   est   un   excellent   exemple   du   même   genre   d’erreur. 
 
Si   vous   permettez   que   ce   projet   se   concrétise   tel   qu’il   a   été   présenté,   voilà   une   triste   perte   de 
patrimoine.   Lorsqu’il   y   a   autant   de   places   libres   et   d’écoles   vides,   on   ne   devrait   jamais 
construire,   mais   si   vous   le   jugez   nécessaire,   pourquoi   ne   pas   revoir   le   projet   pour   qu’il   respecte 
l’échelle   du   quartier,   à   tout   le   moins,   donc   7   classes   comme   l’ancienne   école?   Même   si   la   CSMB 
répète   que   le   Ministère   de   l’éducation   ne   �nance   pas   moins   de   14   classes,   tout   est   possible 
lorsqu’on   a   la   volonté.   Et   surtout,   prenons   le   temps   nécessaire   pour   assurer   que   la   bonne 
décision   soit   prise,   puisqu’une   construction   pareille   y   sera   pour   au   moins   cent   ans…   si   on   s’en 
occupe,   bien   sûr…   et   dans   15   ou   20   ans   lorsque   le   “boom”   d’enfants   n’en   auront   plus   besoin, 
sera-t-elle   abandonnée   de   nouveau?   Il   faut   mettre   �n   à   cette   façon   impulsive   de   gérer   nos 
écoles. 
 
 
Merci   de   m’avoir   lu. 
 
Catherine   La   Rocque 


